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LA REPUBLIQUE 
NOUS APPELLE ! 

On ne touche pas à 
la 

NATION 
FRANÇAISE  

------------ 

Réconcilier la France après les blessures des 5 jours d’émeutes, cela veut dire 
qu’il faut engager un effort titanesque d’ouverture et de fermeté. 



Un vent mauvais a traversé le pays. Je le dis tout net notre pays est au bord de la 
rupture. Ce cocktail que nous avons subi peut se répéter demain et virer à 
l’embrasement. Le verdict est brutal : le pire est devant nous. Qui peut oser un 
pronostic ? Une guerre civile est-elle possible ? Des millions de Français ont été 
sidérés, avec des maires et des villes confrontés pour la première fois à des 
violences urbaines inouïes. Après ce qui vient de se passer, nous avons le sentiment 
d’une classe politique quelque peu disqualifiée.  

Je dis à Emmanuel Macron, Président de la République, qu’il doit fendre 
l’armure.  Je dis à Fabien Roussel, Secrétaire national du PCF, qu’il doit fendre 
l’armure. 

Que fait-on sans attendre pour ces populations menacées, devant ce chaos, où 
certains sont prêts à faire sécession. Que fait-on sans attendre quand la vie devient 
invivable, que les incivilités pourrissent le quotidien, face aux agressions de plus en 
plus nombreuses de la petite délinquance, aux règlements de compte ente dealers 
et face à l’islamisation politique qui cancérise la vie de quartier.  Aujourd’hui, de 
nombreuses familles vivent la peur au ventre. Il est urgentissime d’entendre les 
Français appeler au secours, dont beaucoup votent Marine Le Pen. 

Dans ce moment critique majeur, l’heure est au courage et à la fermeté. Ne 
tournons pas autour du pot : il faut en finir avec la lâcheté et le déni des réalités, 
sans pour autant contribuer à l’hystérisation.  Il faut briser l’omerta, casser le 
plexiglass de l’indifférence avec un appareil technico-administratif au sommet de 
l’État, des élites hors-sols, une population au bord de la crise de nerf. Il y a peut-
être une vraie opportunité politique avec un grand P à saisir dans la braise des 
émeutes barbares, pour parler vrai, comprendre et combattre cette haine contre la 
France et d’une certaine manière une remise en cause de tout ce qu’il y a de 
meilleur dans notre civilisation. 

Je suis abasourdi d’apprendre qu’aucune leçon politique n’a été tirée après les 3 
semaines d’émeutes de 2005. Comment peut-on diriger la France sans prendre en 
compte ces réalités, comment peut-on diriger la France si l’on n’intègre pas dans 
la réalité d’aujourd’hui, ce qui c’es passé depuis 20 ans, les attentats et le djihad 
où des enfants français sont enrôlés pour combattre la France. Ces émeutes que 
nous devons analyser sérieusement de manière approfondie doivent nous aider à 
comprendre ce qui se passe dans notre pays avec l’exigence de trouver des 
réponses politiques à la hauteur, pour peut-être une prise de conscience de 
l’urgence des urgences, qu’il y aurait peut-être une guerre intérieure qui ne dit pas 
son nom. 

C’est pourquoi je m’adresse au Président de la République et que je lui 
demande de fendre l’armure. J’ai envie de lui demander quels dispositifs sont mis 
en place. Est-ce que l’on considère la situation d’un côté gravissime ou pas et faut-
il mettre en place un plan hors-sec ? Au vu de ce que j’entends depuis quelques 
jours de la part du Président Macron et après la rencontre avec les maires, j’ai un 
doute sérieux. 



Si la situation nécessite de sortir des sentiers battus, et de considérer que les 
derniers événements sont une alerte très grave, j’imagine que le Président de 
la République consulte ses anciens premiers ministres, Edouard Phillippe et 
Jean Castex, ou des experts, qui ont passé à la loupe les évènements de ces 30 
dernières années.  En suivant l’actualité depuis une semaine, en regardant les 
rencontres économiques d’Aix-en-Provence, malgré ce début de tremblement de 
terre qu’il y a a eu avec ces émeutes, sauf information complémentaire, on a très 
peu parlé de cette crise inédite. Par contre, je note dans les rencontres annuelles 
des conversations que les émeutes ont été évoquées de manière intéressante.  

J’aimerai donc savoir si finalement le Président de la République a tiré les 
leçons de son échec. Je suis bien sur conscient que les questions auxquelles nous 
sommes confrontés ne datent pas d’aujourd’hui, ni de 2017, mais bien évidemment 
elles ont concerné plusieurs présidents. 

Pour Fabien Roussel qui a porté avec le PCF un renouveau, une fraicheur, il est 
temps selon moi qu’il sorte de l’étau mortifère de la NUPES, avec le timonier 
Mélenchon. Il peut jouer, avec le PCF, un rôle important pour construire un pacte 
républicain. Pour se faire, nous avons besoin de sortir des sentiers battus et de 
s’obliger à ouvrir des confrontations et des dialogues politiques au grand jour avec 
la droite républicaine. 

Le Président de la République et le secrétaire national du PCF doivent pouvoir 
s’entendre pour faire un diagnostic et un inventaire, chacun dans son rôle, avec 
l’idée qu’il y aura de part et d’autre des réponses ou appréciations différentes. 

Sur 4 questions qui me paraissent essentielles : 

• Face à l’insécurité permanente, il faut s’attaquer à l’impuissance française. 

• L’islamisme politique qui cancérise des quartiers a atteint sa cote d’alerte. 

• Le doute est permis sur la volonté de la France de combattre les narcos 
français du trafic de drogue. Restaurants, salles de massages, kebabs, 
immobiliers, l’argent sale est partout. 

• Il faut taper fort en matière pénale et abaisser à 16 ans l’âge de majorité. 

C’est pourquoi je vais revenir sur le livre que j’ai écrit en 2007, Les ghettos de la 
République, où j’appréhendais des choses prémonitoires. Après les 3 semaines 
d’émeutes, l’expulsion en 2004 de l’imam Bouziane et en 2002 les deux jeunes 
vénissians à Guantanamo. Ce livre a anticipé un diagnostic toujours d’actualité 
mais je note une aggravation considérable, eu égard à la situation d’aujourd’hui. 
Les ghettos sociaux deviennent de plus en plus ethniques avec certains quartiers où 
s’applique la charia, on observe une nouvelle symbiose entre les trafiquants de 
drogue et les islamistes pour chapoter et contrôler les territoires. 

Je rappelle que nombre de personnes, qui avaient souvent dans ces quartiers un 
parcours de réussite, s’en vont. Pour un Juif, certains quartiers sont des zones 
interdites, pour les jeunes filles c’est l’enfer, notamment sur le plan vestimentaire 
ou encore l’interdiction d’aller au planning familial. Ce qui fait que nous avons des 



quartiers de plus en plus ethniques et une nouvelle immigration souvent illégale et 
paupérisée.  

Les millions de Français en ont marre, ont mal à la France. Ils exigent des 
politiques et du Gouvernement qu’un tableau complet des raisons de cette 
catastrophe soit établi, en espérant que le Président de la République et le 
Gouvernement prennent le taureau par les cornes. 

Le sens de ma conférence de presse : contribuer à un sursaut républicain sans a 
priori idéologiques, avec la volonté et surtout l’objectif politique de mettre 
tous les éléments de compréhension sur la dérive de la société française qui a 
commencé avec les été chauds des Minguettes de 1981-83, ou encore à Vaulx-
en-Velin en 1990.  

De toute évidence il y a une crise des banlieues mais elle dépasse largement la 
question des banlieues. Il y a un lien évident avec l’immigration de masse et 
incontrôlée, l’islamisation politique rampante de la société française, la gangrène 
liée aux trafics de drogue. Tout nous ramène à la nécessité impérieuse d’investir 
dans l’éducation, la relance de l’intégration, en régulant strictement 
l’immigration. La seule garantie de la sécurité face à l’emprise autoritaire des 
djihadistes. 

En 2020 selon une enquête Sofres, plus de la moitié des jeunes français 
musulmans, considèrent la charia plus importante que la République. Faudrait-il 
dans ces quartiers et au niveau du pays, être charia compatible comme l’est 
actuellement la grande finance ? 

Si l’islamisme politique progresse, comprendre et analyser devient vital pour agir 
et appréhender le fait que dans les violences urbaines, même si on est bien 
d‘accord certains profitent de la situation pour faire leurs courses, nous devons 
mesurer l’impact que peut avoir cet endoctrinement chez un certain nombre de 
jeunes. Je ne sais pas si pouvons mesurer la dimension de cette emprise au cœur 
des violences urbaines. Dans toutes les études que nous avons au plan culturel, 
l’islamisation d’une partie des jeunes générations est en marche. 

La vague d’attentats terroristes est là pour nous rappeler que le phénomène 
islamique qui ne cesse de croitre, représente l’un des dangers majeurs pour notre 
pays. La montée en puissance de l’islam radical, la ghettoïsation des banlieues, les 
projets des fondamentalistes, la multiplication des comportements anti-
républicains, antiblancs touchent toute la société française, y compris la sphère 
économique. La présence de commerces ethniques est de plus en plus voyante. Sur 
certains marchés, les boucheries traditionnelles ont disparu et se développent des 
façades de boulangeries industrielles où le pain à la française est exclu. On observe 
aussi la multiplication des lieux de culte improvisés, le port de tenues religieuses 
en forte expansion, et souvent, ici et là, des graffitis antisémites et anti-
occidentaux. Parallèlement, la délinquance d’origine communautariste se 
développe, l’économie parallèle, la contrebande, le trafic d’armes et de pièces 
détachées de voitures (avant de les incendier) s’amplifient dramatiquement. Bref 
l’islamisme politique est inséparable d’un terrorisme qui soumet aujourd’hui la 



France à un risque exponentiel d’attentats. L’islamisme politique radical, couplé à 
la criminalité, donne naissance à de véritables réseaux terroristes.  

Pourquoi ne parle-t-on pas des voitures brulées ? La question des parents et de la 
coresponsabilité ? 

Dans ce contexte actuel, je rêve qu’il y ait un SERMENT REPUBLICAIN. Monsieur 
Macron, vous êtes le commandant du navire France. Nous devons tout faire 
pour arriver à bon port en 2027 sans le rassemblement national. 

Cher Fabien, il dépend pour une part du PCF et de la Gauche, avec l’objectif de 
marginaliser le RN, de faire sauter les tabous idéologiques et de parler cash aux 
millions d’électeurs qui votent Marine Le Pen.


